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son ensemble, l’a rejeté. Mes parents ont donc 
commencé à visiter d’autres églises. En lisant 
les documents provenant de l’Eglise La Foi 
Apostolique, il s’est rendu compte qu’ils enseig-
naient trois expériences précises : la justification, 
la sanctification et le baptême du Saint-Esprit. 

La mère de ma mère a décidé d’assister 
à un campmeeting à Portland pour voir à quoi 
ressemblaient ces gens. Quand elle est rentrée 
à la maison, elle a dit : "C'est merveilleux ! La plus 
grande chose que j’ai jamais entendue !" Son 
récit nous a tous donné envie d'y aller.

Peu de temps après, mon père est tombé très 
malade ; il souffrait du rhumatisme. Quand il se 
sentit mieux, il a été décidé que nous emména-
gions dans une localité avec un climat différent, 
dans l'espoir que cela l'aiderait. Mes parents 
ont organisé une vente aux enchères et ont tout 
vendu : vaches, chevaux, selles, harnais et arti-
cles de maison, et nous avons déménagé vers 
Klamath Falls, Oregon. Nous sommes arrivés un 
dimanche après-midi, à une heure où l'Eglise La 
Foi Apostolique de cette ville tenait des cultes 
sous des tentes. Je n’oublierai jamais le premier 
culte auquel nous avons assisté. Cela m’a vrai-
ment enthousiasmée.

Nos épreuves n’étaient pas encore termi-
nées ; mais Dieu était avec nous. Peu de temps 
après notre arrivée à Klamath Falls, notre famille 
a contracté la variole. Ma plus jeune sœur est 

née un mois prématurément, et elle a également 
contracté la variole. Elle était si malade et si pe-
tite que nous ne pensions pas qu’elle survivrait. 
En fait, le médecin n’a pas jugé nécessaire de 
revenir. Il a dit qu'il allait signer le certificat de 
décès à sa mort. Une fois de plus, une demande 
de prière a été envoyée à Portland, et le Seigneur 
l'a guérie !

Les deux étés suivants, nous avons pu nous 
rendre à Portland pour participer à une partie du 
campmeeting ; mais, la troisième année, nous 
sommes restés plus longtemps. Cette année-là, 
j’ai été sauvée et sanctifiée ; et l’année suivante, 
j’ai reçu le baptême du Saint-Esprit. 

A travers les années, j’ai éprouvé de la joie 
de vivre pour Jésus. Il y a une profonde gratitude 
dans mon cœur pour la manière dont le Seigneur 
a guidé notre famille sur le chemin de la vérité. 
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sortir son couteau, le chat lui sauta dessus à 
son tour, enfonçant ses griffes dans sa jambe et 
le mordant. Mon père a tué le chat ; mais je me 
souviens encore de la terreur que nous avions 
ressentie pendant que nous regardions cet ani-
mal ainsi que mon père et mon frère blessés. 

Ils ont été emmenés à l'hôpital le plus proche, 
et il s'est avéré que le chat sauvage était enragé. 
Mon père est tombé très malade. Ma mère s'est 
souvenue que Dieu avait répondu à la prière en 
ma faveur ; elle a donc envoyé une autre deman-
de de prière à Portland. Elle m'a dit : "Prie pour 
Papa. Il n’est pas encore sauvé ; et c’est probable 
qu’il ne survive pas". Bien qu’étant encore toute 
petite, je me souviens du fardeau que j’ai ressen-
ti, parce qu’il n’était pas prêt à rencontrer Jésus. 

Trois mois plus tard, mon père est rentré à la 
maison, très maigre et avec des béquilles ; mais il 
était quand même à la maison ! Lorsqu’il pensait 
à quel point il avait été proche de la mort, il a 
demandé au Seigneur de parler à nouveau à son 
cœur. Il a promis qu'il prierait si un prédicateur 
venait tenir des réunions dans la petite école 
voisine. Dieu a entendu cette promesse. Peu de 
temps après, un prédicateur est arrivé ; ainsi, 
mon père a honoré son vœu et a donné son cœur 
au Seigneur. Quel changement cela a opéré dans 
notre maison !

Voulant revenir à la foi de son enfance, il a dé-
placé notre famille à Waukena, en Californie, afin 

Ma famille a quitté l'Oregon pour s'installer 
dans une ferme en Californie lorsque 
j'avais environ un an. Peu de temps après 

notre déménagement, j’ai contracté un cas grave 
d’eczéma. En ce temps-là, mes parents géraient 
un petit bureau de poste chez nous. Un document 
y a été envoyé par l’Eglise La Foi Apostolique de 
Portland, Oregon. Ma mère l'a lu et a appris que 
ces gens croyaient à la guérison divine. Elle leur 
a écrit, demandant de prier pour moi. Il lui a été 
envoyé un mouchoir oint, sur lequel on avait prié 
selon l'exemple de Paul dans Actes 19 : 12. Lors-
que le mouchoir est arrivé, ma mère l'a placé sur 
mon corps avec foi et a prié pour que le Seigneur 
me guérisse. Pendant de nombreuses nuits, elle 
avait dû s'asseoir et me tenir dans les bras pour 
m'empêcher de me gratter le corps ; mais cette 
nuit-là, elle m'a étendue sur le lit, et j'ai dormi tou-
te la nuit. Le Seigneur m'avait guérie. Après cela, 
nous avons continué à recevoir régulièrement les 
journaux et les bulletins d'information.

La vie à la ferme n’était pas facile. Un prin-
temps, pendant que mon père et mes frères défri-
chaient un peu de terre et brûlaient des armoises, 
les garçons virent un chat sauvage traverser le 
champ. Il entra dans l’un des tas en feu et en sor-
tit, furieux ! Les garçons se mirent à courir ; mais 
le chat était plus rapide. Il a renversé mon frère 
Ralph et l'a griffé. Papa a entendu les garçons 
crier, et il est venu en courant. Avant qu'il puisse 

d’être proche d'une église. Il avait faim de Dieu et 
lorsqu’il entendit parler de sanctification, il s’est 
abandonné au Seigneur et a été sanctifié. Ensui-
te, il entendit parler du baptême du Saint-Esprit, 
et commença à rechercher cette expérience.

Après les cultes du dimanche matin, ceux 
qui soupiraient après le baptême du Saint-Esprit 
restaient et priaient pour cela. L’une des maî-
tresses de l’école du dimanche nous emmenait 
en bas et nous racontait des histoires bibliques, 
pendant que nous attendions. Un dimanche, elle 
nous a demandé si nous aimerions prier et don-
ner notre vie à Jésus. Tandis qu’elle priait pour 
nous, le Seigneur a mis la conviction dans mon 
cœur. J'ai pleuré, étant vraiment désolée pour les 
mauvais actes que j'avais commis. Bien que je 
fusse enfant, je savais quand le Seigneur m'avait 
pardonné et j'étais réellement sauvée. J'étais si 
heureuse !

Je suis monté à l'étage pour dire à papa que 
j'étais sauvée. Il était à genoux à l'autel, et je me 
souviens encore de la sensation de ses bras 
robustes autour de moi, lorsqu'il m'a dit à quel 
point il était content que j'aie été sauvée. J’étais 
contente d’être Chrétienne ; mais comme j’étais 
si jeune, je ne comprenais pas comment conti-
nuer dans la foi. Pourtant, le Seigneur n’a jamais 
cessé de parler à mon cœur.

Mon père a reçu le baptême du Saint-Esprit 
dans cette église-là ; mais la congrégation, dans 


